Le refuge de Philippe Hiriart
	Quand la grande ville vous étouffe, quand vous ne supportez plus votre mari qui vous harcèle et vous méprise, quand vous êtes à bout, il faut une solution de survie. Pour Clothilde, il faut trouver un endroit singulier et secret pour se poser et vivre autrement, en abandonnant tout, famille, amis et carrière de responsable médicale.

Quoi de plus adapté qu'un vrai refuge de montagne, lieu isolé, difficilement accessible, au coeur de sommets impressionnants, parmi un paysage sublime où la météo seule compte pour survivre dans ce milieu vite hostile ?

En passionnée de haute montagne, elle part, en laissant ses blessures derrière elle, vers cet endroit cher aux montagnards, pour assurer aux alpinistes et randonneurs, le gite et le couvert tout un été.

L'auteur évoque le fonctionnement quotidien de ce point de convivialité et de repos, ouvert à tous .
On vit avec l'héroïne les difficultés et les joies qui surviennent dans cette demeure de passage où le travail ne manque pas. Arrivée des groupes, des guides, préparation des repas, réparations courantes, rotations de l'hélicoptère de ravitaillement, consignes météo, réconfort des clients épuisés …
Mais le mari de Clothilde ne va pas la laisser vivre en paix dans son nouvel environnement .Il va remuer ciel et terre pour retrouver sa trace, il ne peut et ne veut pas la perdre. 

Quelques erreurs passées au travers de la relecture gênent parfois le récit . Inversion de prénom entre Clothilde et sa fille Pauline ( page 158 ), pédiatrie infanto-juvénile (page 161), Yves Montan ( écrit sans d page284 ), …

La répétition fréquente de phrases très longues ralentit et complique la compréhension du texte. Un point, de temps en temps, aurait fluidifié les paragraphes et permit une nécessaire respiration.

Plus grave, une erreur chronologique majeure (page 287) est présente dans le roman. Deux personnages , encore en activité en 2017 (année de l'action du livre), évoquent leur rencontre en 1957 pendant la guerre d' Algérie. Ce qui leur donne un âge de 80 ans au moins …

Hormis ces défauts de jeunesse ( c'est le premier roman de Philippe Hiriart ) , le refuge est un livre agréable à lire qui permet de découvrir la montagne sous un aspect original, avec en filigrane, une intrigue judicio-policière et une réflexion sur le changement radical d'existence . Pas facile de changer de vie...


